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80 délégués du Conseil International de Coopération du programme sur l’Homme et la biosphère 
de l’Unesco, et presque autant de nationalités, sont venus découvrir la Réserve de biosphère 
du marais Audomarois. Ils ont apprécié la qualité des paysages, l’atmosphère d’harmonie entre 
l’Homme et le milieu naturel. « A very big surprise (une énorme surprise). Je ne savais pas qu’il 
existait de tels paysages en France » a déclaré un délégué estonien.
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Cette année encore, la fête du 
Parc naturel régional a connu un 

beau succès, nichée avec bonheur 
dans le petit village de Le Wast et son 
remarquable patrimoine bâti. Comme 
chaque année, cette manifestation 
populaire a permis de mettre en 
valeur un grand nombre d’artisans, 
agriculteurs, entrepreneurs, bénévoles 
associatifs, ... qui font vivre et 
progresser notre territoire.

Car au-delà des réglementations, des 
plans d’action, des décisions politiques, 
c’est bien l’action quotidienne des 
citoyens qui fait bouger les choses. Et 
on en a bien besoin ! Ce Journal des 

habitants du Parc s’en fait encore une 
fois le témoin. Les initiatives de tout 
genre se multiplient pour que « une 
autre vie s’invente ici ». 

Alors, vous aussi participez ! La centrale 
solaire citoyenne, par exemple, a 
besoin d’une mobilisation populaire 
pour montrer qu’on peut produire de 
l’énergie autrement. Nos agriculteurs 
ont besoin de vous, consommateurs 
de proximité, pour développer leurs 
projets qui répondent aux attentes et 
aux enjeux d’aujourd’hui.
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Le mot du président

Le président du Parc naturel régional, 
Philippe LELEU
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LE PARC EN IMAGES 
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Le territoire du Parc naturel régional 
des Caps et Marais d’Opale

1 Commune citée dans ce journal

 Un habitant du Parc 
« rédac chef » d’un jour

Chaque Journal des habitants du 
Parc est supervisé par un habi-
tant des Caps et Marais d’Opale. 
Pour ce numéro, c’est un couple, 
Marie-Jo et Serge Cailleux de 
Polincove, qui a collaboré avec 
l’équipe du Parc naturel régional 
pour mettre en valeur des ini-
tiatives locales positives autour 
de chez vous et ainsi donner à 
chacun l’envie d’agir utile.

Bonne lecture !

Arrivés à Polincove, il y a un peu 
plus de dix ans, nous sommes des 
« frontaliers » : un pied dans le Parc 
avec la commune, un pied hors 
du Parc avec la Communauté de 
communes de la région d’Audruicq 
(CCRA). Lors de notre arrivée dans 
le village, nous avons bénéficié 
de l’opération « Plantons le décor 
»  pour aménager notre terrain. 
Nous avons découvert beaucoup 
de belles initiatives dans la CCRA. 
Le Journal des habitants du Parc en 
présente régulièrement.

Partager ces bonnes nouvelles 
nous donne de l’énergie. Dans un 
monde où on nous abreuve d’in-
formations tristes et anxiogènes, il 
est bon de savoir que de nombreux 
citoyens se sentent concernés par 
le respect de l’homme et de la terre 
et se situent dans la confiance et 
pas dans la méfiance de l’autre.

Nous essayons d’agir de façon 
pratique : avec un peu de temps 
et d’espace nous avons décidé 
de créer « Les jardiniers parta-
geurs » pour rendre  à la terre 
sa fonction nourricière. Notre 
objectif c’est que davantage de 
personnes puissent cultiver un 
potager pour se nourrir mieux.

Un peu à la fois les choses s’enra-
cinent. Chacun à son niveau peut 
amener sa pierre à l’édifice et c’est 
ainsi qu’ « une autre vie s’invente ici ».

Marie-Jo et Serge Cailleux

le journal des habitants du parc

Les découvertes de l’été 
	   

Après plusieurs années de recherches 
sur la vallée de la Hem, le Caloptéryx 
éclatant, libellule des eaux courantes, 
a été revu cet été sur la rivière Hem. 	
La biodiversité réagit positivement aux 
travaux de renaturation des berges et 
des cours d’eau. 

Une construction en paille 
quasi autonome  

Les travaux se sont pour-
suivis cet été sur le chantier 
d’éco-construction et d’éco-ré-
novation de la maison du Parc à 
Le Wast notamment avec la pose 
d’isolant en ballots de paille à 
la base technique. Un enduit 
de terre recouvre les bottes de 
paille pour les protéger. Pour 
l’assainissement, une station 
autonome a été réalisée. Une 
seconde station de phyto-épura-
tion collectera les eaux usées du 
manoir du Huisbois. Les planta-
tions sont prévues cet automne.

Le bocage dévoile ses atouts 
à la Fête du Parc				  
	
15 000 visiteurs ont savouré le bocage boulonnais lors de 
la 35e édition de la Fête du Parc qui s’est déroulée à Le 
Wast. Tout l’art de vivre dans le bocage, sa convivialité, 
son agriculture, ses produits frais et locaux, ses paysages 
et sa biodiversité remarquables étaient vantés au cours de 
cette belle journée au cœur de ce charmant village où se 
trouve la maison du Parc naturel régional. 
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1
1Isolants biosourcés : un achat groupé pour faire baisser vos factures  

Participer à la commande groupée de matériaux isolants biosourcés permet de réaliser jusqu’à 30% d’économies sur 
le prix de ces isolants sains et naturels. C’est ce qu’ont constaté les particuliers et les collectivités qui ont commandé 
lors de la première opération d’achat groupé organisée en mars par le Parc 
naturel régional. Après le succès de cette expérimentation, une deuxième 
commande groupée est lancée. Textiles recyclés, fibre de bois, laine de 
chanvre et de lin, laine de coton, ouate de cellulose sont toujours proposés 
en panneaux ou en rouleaux, ainsi que le nécessaire pour assurer l’étan-
chéité, pour la rénovation comme pour la construction. 

Bonne nouvelle
Les commandes inférieures à 500 euros seront livrées sans frais à la maison du 
Parc à Le Wast. Pour les achats de plus de 500 euros, la livraison se fait sur le lieu 
de votre choix (date à convenir avec le fournisseur). Et bien sûr, toute personne 
intéressée peut bénéficier d’informations et de conseils sur les matériaux, 
leur pose, les mesures, etc. auprès de Lucie Duterte au 03 21 87 86 26 ou par 
courriel ecomateriaux@parc-opale.fr 
Téléchargez le bon de commande sur www.parc-opale.fr et renvoyez-le accompagné 
du règlement par chèque avant le lundi 21 octobre 2019.  

Dans la Carrière de Dannes-Camiers, espace naturel géré par le Conservatoire d’espaces 
naturels (CEN) Nord Pas-de-Calais, Emmanuel Catteau du Conservatoire botanique 
national de Bailleul, Lucie Rousseaux du CEN et Romain Francin du Parc ont fait une belle 
découverte cet été. Le Scirpe penché (Isolepis cernua) a été observé. Il s’agit seulement 
de la quatrième station connue dans le nord-ouest de la France de cette plante classée 
sur la liste rouge régionale des espèces menacées en Hauts-de-France.

Lors de la première commande groupée de matériaux 
isolants naturels biosourcés, plus de 2000 m² d’isolants 
ont été livrés.
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Le Parc en images
Et si  vous f inanciez une 
centrale solaire c itoyenne 
en Caps et Marais d’Opale ?
 

Au jardin, je choisis des 
espèces locales

Planter utile et local, c’est possible pour celles et 
ceux qui souhaitent aménager, et ménager, leur 
jardin de manière écologique. Grâce à l’opération 
« Plantons le décor », vous pouvez acheter des 
arbres et arbustes locaux, ainsi que des fruitiers et 
des plants de légumes préparés et vendus par des 
pépiniéristes régionaux. 
Cette commande groupée coordonnée par Espaces 
naturels régionaux permet de bénéficier de plants 
de qualité à des prix très intéressants. Ces variétés 
sont adaptées à chaque territoire, contribuent à la 
préservation du patrimoine génétique des végétaux 
et vous feront  redécouvrir des saveurs perdues. 

> Cette opération est ouverte à tous : agriculteurs, 
collectivités ou particuliers.

> La brochure « Plantons le décor » et les bons de 
commandes sont disponibles auprès de votre mairie, 
dans les maisons du Parc à Le Wast et à Saint-Mar-
tin-lez-Tatinghem, sur demande au 03 21 87 90 90 
ou en téléchargement sur www.parc-opale.fr 

> Possibilité de commander et de payer en ligne 
sur www.plantonsledecor.fr

> Commandez avant le vendredi 8 novembre pour 
la livraison prévue le samedi 7 décembre 2019 ou 
commandez avant le vendredi 31 janvier pour la 
livraison prévue le samedi 7 mars 2020.

> Retrait des commandes à 9h30 à Le Wast (devant 
la maison du Parc) et à 14h30 à Saint-Martin-lez-Ta-
tinghem (sur le parking de la maison du Marais).

Le Parc naturel régional vous accompagne dans 
l’élaboration du projet et propose des conseils 
gratuits de plantations ainsi que des ateliers pour 
prendre soins de vos plantations. 
Prenez rendez-vous au 03 21 87 90 90. 

Retrouvez dans la médiathèque du Parc, sur 
www.parc-opale.fr, le Guide technique du bocage. 
Une cinquantaine d’essences locales d’arbres et 
d’arbustes et une soixantaine de variétés locales 
de fruitiers sont présentées ainsi que des conseils 
pour aménager votre jardin, réussir votre planta-
tion et entretenir vos végétaux.

1 2

La société par actions simplifiée énergie Citoyenne d’Opale (SAS ECO) est née cet été. 
Composée par des habitants volontaires, cette structure s’est donnée pour défi de réaliser 
une centrale solaire citoyenne des Caps et Marais d’Opale. « C’est une aventure généreuse », 
s’enthousiasme Ellen Cazin, habitante de Wirwignes et membre de la SAS ECO.
« Seul on agit peu. Protester c’est agir contre. Avec la centrale citoyenne on agit pour. Nous 
avons une responsabilité vis-à-vis de l’environnement. Je cherchais à faire quelque chose. Le 
projet de centrale solaire citoyenne m’a plu, j’y suis allée ». 

Ellen Cazin offre du temps et son expérience à la transition énergétique des Caps et Marais 
d’Opale. Comme le font les autres actionnaires, elle encourage sa famille, ses amis, les 
collectivités, les entreprises, et tous les habitants du Parc à participer à ce projet. Chacun 
est invité à investir avec un minimum de 100 euros la part. « C’est un placement d’épargne 
favorable à l’échelle locale en termes d’énergie et d’emplois et qui permet de participer à la 
gouvernance collective du projet », poursuit Ellen Cazin. 

Des actions pour une énergie renouvelable  

L’idée de la SAS ECO est de produire de l’énergie solaire par le biais 
de panneaux photovoltaïques installés sur le toit d’équipements 
publics ou privés (particuliers, agriculteurs, entrepreneurs, industriels) 
et de revendre cette électricité à un fournisseur d’énergie pour amortir 
l’investissement.

L’objectif de la campagne de financement participatif est fixé à 150 000 euros. 
Des prêts bancaires compléteront le reste de l’investissement financier. 
Le parc photovoltaïque sera composé, dans un premier temps, de 
3000 m² de panneaux solaires répartis sur 8 toitures de bâtiments publics 
et privés. La production de ce parc photovoltaïque est estimée 
à 450 000 KWh/an. Cela correspond à la consommation annuelle en 
électricité d’environ 140 foyers. 

Ce projet vous intéresse et vous voulez en savoir plus sur les modalités 
financières (durée, taux d’intérêt…) ? Contactez Willy Flour, animateur 
Energie et démarches citoyennes au Parc naturel régional des Caps et 
Marais d’Opale : wflour@parc-opale.fr ou 03 21 87 90 89. 

* SAS ECO : société par actions simplifiée énergie Citoyenne d’Opale 
Suivez son actualité sur la page Facebook Energie Citoyenne d’Opale 

Wimille prête 
des toits pour 
la centrale 
solaire 
citoyenne 

« La municipali-
té s’est engagée 
à accueillir des 

panneaux solaires sur deux bâtiments publics », 
explique Antoine Logié, maire de Wimille. 
« Notre démarche est globale car la commune 
s’implique déjà en faveur de la transition éner-
gétique et écologique à travers différentes 
actions comme la gestion des espaces publics 
Zéro phyto ou l’usage de véhicules électriques. 
Nous voulions aller plus loin et trouver une so-
lution d’électricité renouvelable. C’est alors 
que le projet de centrale solaire citoyenne 
est arrivé. Cette centrale solaire réunit tous les 
atouts d’un projet de développement durable : 
une énergie propre, un environnement pro-
tégé, un financement citoyen et des emplois 
locaux. Elle a pour but d’être pédagogique. 
Elle montre que l’on peut répondre à la crise 
environnementale mondiale ensemble et loca-
lement. Par la suite d’autres projets d’énergies 
renouvelables seront développés à Wimille », 
précise le maire.

Un hôte d’envergure

Avec 1,90 mètre de l’extrémité 
d’une aile à l’autre, le Circaëte 
Jean Le Blanc est un rapace 
de grande taille plutôt habitué 
des maquis et des garrigues 
du sud de la France. Cet aigle 
a cependant été observé 
dans le marais Audomarois 
à plusieurs reprises cet été. 
C’est la première observation 
de cette espèce pour le marais 
Audomarois et pour le Parc 
naturel régional. 

La nature gagne du terrain 

à éperlecques et à Crémarest, des écrins de verdure ont été 
aménagés. Les communes ont souhaité, avec l’aide du Parc dé-
velopper un espace harmonieux pour la nature et les habitants. 
à éperlecques, le coin nature dans le quartier Bleue-Maison offre 
aux riverains et aux écoliers la possibilité d’observer la faune et la 
flore autour de la mare et de la haie.

à Crémarest, 42 variétés anciennes locales de prunes et  37 de 
cerises, sélectionnées par le Centre régional de ressources géné-
tiques d’Espaces naturels régionaux, ont été plantées dans un ver-
ger conservatoire. Cet ensemble remarquable avec mare, ruches 
et  haies vient compléter les vergers de pommes et de poires déjà 
présents dans la commune. Le site n’est pas ouvert au public. Il 
est accessible aux enfants dans le cadre de projets scolaires.

7
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La démarche de la SAS ECO est soutenue par le Parc naturel régional accompagné 
par le bureau d’études Cohérence Énergies et l’association EnergETHIC. 

J’ai souscrit 
des actions 
pour mes 

petits-enfants

Vive l’électricité 
verte et locale !

Mon argent au service 
d’une bonne cause

Moi je participe 
activement 

à la transition

Cet aigle est un grand mangeur de 
vipères à collier.

Le verger conservatoire présente l’intérêt de sauvegarder le patrimoine 
génétique fruitier local.

6
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C’est chez vous ! 

le journal des habitants du parc

Un chocolat artisanal et solidaire

Depuis 10 ans, le site du Chênelet à Landrethun-le-Nord propose des emplois 
pour les personnes en insertion socio-professionnelle grâce à son activité de 
maraîchage bio, à son atelier de transformation de fruits et légumes (jus, 
soupes, conserves, etc.). Une chocolaterie solidaire vient maintenant élargir 
la gamme. « Forest Finance, un acteur de l’économie sociale et solidaire dans 
le domaine de la production de chocolat en Amérique du Sud, cherchait un débouché pour ses fèves de cacao. 
Nous sommes le prolongement d’une chaîne de valeurs et en plus nous proposons de nouvelles formations à 
nos salariés. Vingt-trois personnes travaillent sur ce site dont quatre personnes à la chocolaterie. Ensemble nous 
avons fait beaucoup de Recherche et Développement pour aboutir à un produit de qualité », explique Paul Ba-
lesme, responsable du site. Déjà une tonne de chocolats a été produite. à savourer sans complexe ! 
Le chocolat est en vente au Chênelet du lundi au vendredi, 28 rue de Moyecques à Landrethun-le-Nord, de 10h à 12h et de 13h à 17h. 

Landrethun-le-Nord 13

Justine, « cultiv’actrice » grâce à vous 

Maraîchage, agro-
foresterie, poules 
pondeuses et trac-
tion animale, c’est 
le projet d’agricul-
ture durable de 
Justine Bertoux qui 
a retenu l’attention 
de La Cagnotte des 
Champs. Le pro-

gramme Cultiv’Actrices de cette association propose 
un coup de pouce financier à vingt projets répartis dans 
toute la France dont celui de Justine. « Je suis en acti-
vité depuis trois ans à Hermelinghen mais je souhaite 
développer un système en agroforesterie. Je vais donc 
déménager sur de nouveaux terrains où j’ai déjà planté 
un petit verger. Un poulailler mobile viendra compléter 
mon projet ainsi que mes ânes. Les poules participe-
ront au désherbage et à la fertilisation ; les ânes tra-
vailleront le sol en douceur. Mais avant de produire sur 
ce site, je dois déménager 3 serres et du matériel, ça 
coûte cher », explique la lauréate.

Pour accompagner Justine Bertoux,  l’association a lancé un financement 
participatif. Jusqu’au 31 octobre, vous pouvez soutenir la jeune agricul-
trice via le site www.lacagnottedeschamps.fr

10
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Regain de vitalité des commerces 
locaux

« Le Bio Terroir » est situé juste à côté de la boulangerie 
de Selles. Eric Podevin, le gérant, et Mickaël Le Bec, le 
boulanger, se sont associés pour proposer des produits 
de qualité, locaux pour la plupart et si possible en bio. 
« Je suis originaire du milieu rural. Plus jeune, j’ai tra-
vaillé sur les marchés alors j’ai décidé de travailler dans 
une région que j’aime et de valoriser les produits locaux 
comme la volaille et le mouton Boulonnais de produc-
teurs de Wirwignes, le porc de Surques, les fromages de 
Brunembert et d’Herbinghen, les légumes de Nielles-
Les-Bléquin, la bière d’Escoeuilles, etc. On trouve aussi 
dans le magasin quelques produits issus de l’agriculture 
conventionnelle ». 
Le Bio Terroir est ouvert vendredi de 10h à 19h ; samedi, dimanche et 
lundi de 9h à 19h.

« Donner une seconde vie aux objets ou aux vêtements 
était une passion, c’est devenu mon activité après une 
reconversion », déclare Sophie Hamel à la tête depuis 
quelques mois de l’Atelier Créa So à Bouquehault. Vieux 
t-shirt, chaussettes solitaires, jeans troués, deviennent 
sous ses doigts des accessoires tendances : boites déco-
rées, sacs à main, tawashis (éponges lavables), lingettes 
démaquillantes nettoyables, etc. Sophie Hamel a l’esprit 
créatif et zéro déchet. Même les petits pots et bouteilles 
en verre sont habillés pour accueillir des  cosmétiques na-
turels ou produits d’entretien bio faits maison. 

L’Atelier Créa So est situé au 6 rue de l’Église à Bouquehault.
Page Facebook : l’Atelier Créa So. Ouvert le mercredi et vendredi de 14h 
à 18h ; le samedi de 10h à 12h et de 14h à 18h. 

Baincthun   

Ça mousse en Terres d’Opale   

Une nouvelle brasse-
rie est présente dans 
le paysage boulon-
nais. Son nom : Les  
Brasseurs des Terres 
d’Opale. à sa tête : Eric 
Vasseur, professeur de 
technologie en collège 
devenu brasseur. « J’ai 
suivi une formation et 

rencontré des brasseurs pour une reconversion dans un 
métier qui me plaît. Je suis heureux de proposer des 
bières brassées localement à l’ancienne par infusion,». 
Dans son atelier, Eric Vasseur embouteille chaque se-
maine 400 litres de bières en 33 et 75 cl ; de la bière 
blanche, blonde, triple, une IPA (riche en houblon) et les 
saisonnières (Noël, printemps). Les matières premières, 
céréales et houblon, proviennent d’une malterie belge. 
« Ce choix me permet de produire mes propres bières 
avec des arômes et des goûts uniques ». 
Les Brasseurs des Terres d’Opale, 61 rue de Macquinghen à Baincthun. 
Vente directe mercredi et vendredi de 17h à 19h30, samedi de 10h à 
19h30 et dimanche de 10h à 12h30. 

12

Audembert        Bazinghen 

« Villages à croquer »

L’opération « Villages à croquer » de la Communauté de 
communes de la région d’Audruicq est l’un des lauréats de 
l’appel à projets du Programme national de l’alimentation. 
Elle fait partie du projet Alimentaire territorial qui vise à encourager l’autoproduction individuelle ou collective. 
Cela passe par les vergers de maraude mais aussi les potagers individuels ou des initiatives collectives comme les 
jardins partagés à Polincove, incroyables comestibles à Recques-sur-Hem ou la grainothèque à Ruminghem, par 
exemple. « Ce territoire compte 3 vergers de maraude dont la récolte est accessible à tous », rappelle Frédéric 
Huchette, responsable du service Développement local à la Communauté de communes. « L’opération Villages à 
croquer a pour but de redonner l’envie aux habitants d’aller cueillir les fruits ».
* « Villages à croquer » est l’un des lauréats de l’appel à projets du Programme national de l’alimentation.
Plus d’infos sur les animations de l’opération « Villages à croquer » sur www.ccra.fr

la région d’Audruicq 15

Cléty

20 ans d’actions de préservation

La Réserve naturelle régionale des anciennes carrières 
de Cléty a fêté son 20e anniversaire. Pour cet évène-
ment, l’équipe du Conservatoire d’espaces naturels 
(CEN) Nord Pas-de-Calais, gestionnaire du site, a ac-
cueilli élus, écoliers et leurs parents afin de leur faire 
découvrir et redécouvrir ce site d’exception. Une classe 
de l’école primaire du RPI 116 a présenté les actions ré-
alisées par les élèves en faveur de la biodiversité dans 
le cadre de projets pédagogiques menés avec le CEN. 
En parallèle, le Conservatoire a proposé une rétrospec-
tive des actions de gestion entreprises depuis vingt ans 
et a rappelé la nécessité de protéger et de valoriser ces 

espaces en y asso-
ciant le plus grand 
nombre via des 
actions de sensi-
bilisation notam-
ment à destina-
tion des scolaires.

Wierre-au-bois 

Du bio dans votre cagette 

L’ancienne propriété 
du maréchal-ferrant 
renoue avec son pas-
sé agricole. Sur 2 hec-
tares, Louis Planque 
a installé son activité 
de maraîchage biolo-
gique « Aux sources ». 
« Dans mon jardin, 
tout est  bio et je m’appuie sur les techniques de la 
permaculture pour optimiser l’espace, favoriser les 
échanges entre végétaux, bien choisir les endroits 
où pousseront les plantes, etc. Je souhaite d’ailleurs 
conserver les prés vergers et les vieux pommiers. Ils se-
ront prochainement enrichis de variétés anciennes de 
fruitiers locaux pour proposer une gamme complète de 
fruits toute l’année en plus des légumes de saison ». 
Louis Planque est un agriculteur connecté. Commande uniquement sur 
https://app.cagette.net (sans frais). Paiement lors du retrait des légumes 
à la ferme : le vendredi de 18h à 20h.
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1.2 Le positionnement « Une autre vie s’invente ici »
la typographie

Une autre vie s’invente ici
Ridemybike pro

A B C D E F G H I J K L M O N P Q R S T U V W X Z
a b c d e f g h i j k l m o n p q r s t u v w x z

     Suivez l’actualité du Parc :
Pour recevoir chaque mois l’actualité du Parc et 
les rendez-vous à venir, inscrivez-vous à l’Infolettre  
sur www.parc-opale.fr
Le Parc naturel régional des Caps et Marais d’Opale est une création de la 
Région Hauts-de-France avec la coopération du Département du Pas-de-Calais, 

et la participation de l’État, des organismes consulaires, des 
intercommunalités et des communes adhérentes.

y

	
Pour recevoir ce journal chez vous par voie postale 
Si vous n’êtes pas encore abonné, abonnez-vous gratuitement sur www.parc-
opale.fr ou envoyez vos coordonnées à la maison du Parc, BP 22 – 62142 Le Wast.
N’hésitez pas, c’est gratuit et sans engagement.
Cette offre est réservée aux habitants du territoire du Parc naturel régional 
des Caps et Marais d’Opale. Retrouvez la liste des communes sur notre site 
internet : www.parc-opale.fr

Baudouin Bonduelle met de la couleur dans notre quotidien   
Des champs de fleurs à couper ont poussé le long des départementales en Nord 
et Pas-de-Calais. En Caps et Marais d’Opale Baudouin Bonduelle en a planté cinq, 
à Arques, Audinghen, Clairmarais, Longuenesse et  Nordausques. « Le concept, 
expérimenté en 2018 à Renescure, est simple et basé sur la confiance, explique 
le jeune entrepreneur. « Les clients vont directement cueillir les fleurs dans le 
champ, à l’aide de couteaux mis à disposition. Un prix est indiqué pour chaque 
type de fleurs (narcisses, jonquilles, tulipes, lys, tournesols, glaïeuls et dahlias), à 
la tige ou au bouquet,  ils versent la somme équivalente dans une tirelire-caisse 
installée à l’entrée du champ. Il n’y a pas de vendeur ». Comme quoi, même 
nos bouquets de fleurs peuvent être locaux, de saison (en culture raisonnée) 
et soutenir l’activité locale puisque ces champs de fleurs sont entretenus par 
l’entrepreneur et deux salariés.
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C’est chez vous ! 

à Courtebourne, hameau de Licques, 
se trouve une « croix de justice », en pierre, 
érigée à l’endroit où se dressait un gibet. Au 
Moyen-Âge, ces croix étaient implantées à 
proximité d’un gibet afin de recevoir les der-
nières prières des condamnés.

à Saint-Martin-lez-Tatinghem, sur la 
commune de Saint-Martin-au-Laërt, la croix 
Pélerine, en pierre blanche, serait le souvenir 
d’un tournoi de chevalerie organisé en 1449 
par Jean de Luxembourg.

Les champs « Cueillette fleurie » sont accessibles 
tous les jours de mars à fin octobre. 

De nombreuses croix subsistent sur les chemins des communes du 
Parc. De bois, de fer, en pierre, à chacune son histoire et son usage. 

Elles nous racontent un peu du passé du village. 

Fêtons la nuit noire !

Samedi 12 octobre, à l’occasion du Jour de 
la nuit, le Parc naturel régional et la commune 
de Condette vous invitent à redécouvrir la 
nuit et son univers à travers une animation 
nocturne dont une observation du ciel et une 
découverte et écoute des chauves-souris. 
C’est gratuit et ouvert à tous (prévoir des 
vêtements adaptés). Renseignements sur 
www.parc-opale.fr 

Vous ne pouvez pas venir à Condette ? 
Participez quand même au Jour de la nuit : 
éteignez vos lumières et regardez le ciel près 
de chez vous. Vous pouvez aussi inviter votre 
commune à éteindre exceptionnellement 
cette nuit-là tout ou partie de son éclairage 
des bâtiments et espaces publics.

Lutter contre la pollution lumineuse c’est agir contre 
le gaspillage énergétique, contre la disparition du ciel 
étoilé, contre les perturbations de la biodiversité et en 
faveur de la santé humaine ! 

Pour en savoir plus : www.jourdelanuit.fr
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